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SOCIÉTÉS SAVANTES 

OCIÉTÉ NATIONALE D'ÉDUCATION. — Seaw« du 9 décembre iStjj. 

— M l le Anzoletti, de Milan, auteur de plusieurs ouvrages de 

philosophie et d'économie sociale, est nommée membre correspon­

dant. M. Louis Bcnnel, membre correspondant, lit une pièce de vers 

intitulée « La bataille de Sahtmine », inspirée par les événements qui 

viennent de se dérouler en Grèce. 

M. Gourju fait un rapport sur le Cours de philosophie, du Frère Louis, 

qui a été offert à la Société par l'auteur, et qui est signé des initiales du 

Frère Jean. Après avoir blâmé cet usage de faire signer un livre par 

un autre que celui qui l'a composé, le rapporteur reconnaît que l'esprit 

de l'ouvrage est excellent. Mais, sous le rapport de la composition, 

l'œuvre prête le flanc à beaucoup de critiques. Un volume de 900 p. 

paraît d'une longueur excessive pour des écoliers. Les citations v sont 

trop longues et trop abondantes. Les définitions s'y multiplient outre 

mesure, et quelquefois la même est reproduite un peu plus loin avec 

un sens différent, ce qui aboutit dans l'esprit de l'élève à la confusion. 

En somme, ce Cours de philosophie ne peut pas servir à des commen­

çants et son utilité n'apparaît guère que pour les maîtres et professeurs. 

La Société met à l'ordre du jour de sa prochaine séance « l'ensei­

gnement agricole dans les écoles primaires de garçons et de filles »-

« x # > ~ -


